
Tous droits réservés © Publications Gaëtan Lévesque, 2011 This document is protected by copyright law. Use of the services of Érudit
(including reproduction) is subject to its terms and conditions, which can be
viewed online.
https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/

This article is disseminated and preserved by Érudit.
Érudit is a non-profit inter-university consortium of the Université de Montréal,
Université Laval, and the Université du Québec à Montréal. Its mission is to
promote and disseminate research.
https://www.erudit.org/en/

Document generated on 05/20/2025 4:58 p.m.

XYZ. La revue de la nouvelle

Présentation
David Dorais

Number 107, Fall 2011

Marionnettes et automates : animés… mais vivants

URI: https://id.erudit.org/iderudit/64507ac

See table of contents

Publisher(s)
Publications Gaëtan Lévesque

ISSN
0828-5608 (print)
1923-0907 (digital)

Explore this journal

Cite this document
Dorais, D. (2011). Présentation. XYZ. La revue de la nouvelle, (107), 5–5.

https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/journals/xyz/
https://id.erudit.org/iderudit/64507ac
https://www.erudit.org/en/journals/xyz/2011-n107-xyz1813982/
https://www.erudit.org/en/journals/xyz/


Marionnettes et automates

Présentation
David Dorais

QUOIQUE le Ménon de Platon attribue à Dédale la fabri-
cation des premières statues animées, et même si les

marionnettes sont nées des mystères médiévaux, c’est aux
écrivains romantiques et symbolistes que revient le mérite
d’avoir dégagé du mythe et de la religion ces créatures arti-
ficielles. Ils les ont inscrites dans la littérature, évoquant par
des récits fictifs la fascination onirique qu’elles exercent. On
connaît déjà Heinrich von Kleist (Sur le théâtre de marion-
nettes), E.T.A. Hoffmann (« L’homme au sable »), Villiers de
l’Isle-Adam (L’Ève future) et Michel de Ghelderode (« L’écri -
vain public »)… Combien d’autres auteurs encore, de ces
époques passées ou du temps présent ? Ceux qui contribuent
à ce numéro de XYZ, eux aussi, et chacun à leur manière, se
sont montrés sensibles à l’inquiétante poésie, au charme inso-
lite de ces êtres indéfinissables.

Indéfinissables, car bien qu’ils soient fabriqués, ne sont-ils
pas également humains? Du moins, ils repoussent les limites
dans lesquelles on circonscrit l’homme : ils font voir ce qu’il
peut devenir quand il échappe aux définitions réconfortantes
qu’on donne de lui. Chaque jour — n’est-ce pas ? —, nous
entretenons des rapports harmonieux avec les autres, nous nous
épanouissons dans le travail, dans l’amitié, dans l’amour.
Chaque jour, nous exerçons librement notre volonté, nous
jouissons de notre intégrité psychique. Mais lorsque nous sen-
tons que les choses se détériorent et nous échappent, tout à coup
ces créatures maladroites, mystérieuses, fragiles et asservies que
sont les marionnettes et les automates nous  appa raissent
comme des symboles d’une effrayante exactitude. Et c’est en ce
sens qu’elles ont inspiré les auteurs que vous allez lire. 5


